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ÀkkALks bü t. shoBÀtnte isè
de fou sceau, la dharte de son céleste et éternel 
affranchissement.

Il était du plus haut intérêt pour 1 honn ur 
de Dieu sur la terre et delà plus grande im 
portance pour le succès de la mission de Jésus 
qu'entre les faite prodigieux ou éclatants qui 
signalèrent sa bienheureuse naissance et ceux 
qui, avec tant d’éclat et de bruit, se produisi­
rent dans les trois aps de sa vie pubVque et 
jusqu’en sa Passion, il y eût quelque manifes­
tation de se divinité.
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■RELIQUES WStGRES. 

■Relique» de le Ssiqte Vierge.

Les Cheveux de la Sainte Vierge.

Le Ciel vint relever ce découragement par 
une troisième visite, et, cette fois, avee des 
marques plue évidentes encore de vérité. Ca- 
ranmri vit en songe, toujours dans.le même 
lieu, la Reine du Ciel, accompagnée de deux 
vierges ravissantes de beauté. “ Que fait donc 
ce peuple, lui dit-elle ? Pourquoi ne cherche t 
il pas le trésor caché ?
—Madame, répondit la paysanne, ils se plai­
gnent d’avoir été trompés. Aussi, pour les ra­
mener, il faut une preuve plue certaine q ne


